
De meilleurs fondements pour  
asseoir nos quatre vieilles !  

 
 
Même si les impôts flambent dans les cités, comme 

à Argenteuil, Clichy-sous-Bois, Vénissieux, Courcouronnes 
outre-mer… C’est toujours à Neuilly, que l’on paye le plus 
petit écot ! 

 
Curieuse conception de l’égalité devant l’impôt que 

d’appliquer des taux deux, trois, … jusqu’à sept fois plus 
lourds dans certaines localités que dans d’autres. 

 
Étrange participation de chacun à la mesure de ses 

moyens : les impôts les plus élevés frappent les cités les 
moins bien dotées tandis que les plus légers s’observent 
dans les villes les plus favorisées. 

 

Sur les taux totaux : silence radio ! 

http://julien-de-prabere.fr/ 

 
Ne serait-il pas temps de ne plus épiloguer sur les 

défauts des assiettes, les bases de nos impôts, pour, malgré 
l’empilement des taux, mettre à jour de nouvelles recettes ? 

 
Dépassons alors des politiques de clochers pour être 

attentifs aux possibilités d’accès aux emplois, aux ser-
vices d’éducation, à ceux de santé, aux espaces de culture et 
de loisirs et à toutes les potentialités des territoires… 

 
Nos élus locaux ne pourraient-ils se rapprocher  

dans leur diversité pour partager de concert les ressources 
d’un impôt local mieux fondé selon de tels critères ? 

 
Puisse notre fiscalité locale retrouver sens et clarté, 

pour, c’est sa finalité, mieux nous rassembler. 

http://julien-de-prabere.fr/

